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Avant-propos 

Ce stage s’inscrit dans le cadre d’un projet de recherche soutenu par la Maison des Sciences de 

l’Homme Paris Nord, le CNRS et la Région Ile de France. Le rapport suivant constitue l’état 

d’avancement des travaux et non une conclusion. Les données utilisées sont issues d’une série 

d’enquêtes réalisées et à venir. 

Si je n’ai pas aperçu l’ombre d’un isochrone ou l’esquisse d’une zone de chalandise durant ce stage, 

j’ai pu constater que l’analyse spatiale et le traitement de données constituaient des passerelles 

entre les champs thématiques. Ce stage m’a aussi permis de faire de « la géographie avec les pieds ». 

La place du terrain et sa connaissance étaient essentielles pour ce stage. Et c’est avec intérêt que j’ai 

découvert la forêt de Sénart, sa faune, sa flore et aussi ses tiques.  
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I. Introduction et présentation du stage 

a. Introduction 

Ce stage a débuté en mars et se terminera en septembre 2010 à la Maison des Sciences de l’Homme 

Paris Nord. Au sein d’un axe de recherche étudiant les problématiques de santé dans leurs dimen-

sions territoriales, mon rôle consiste à apporter une valeur ajoutée « géomatique ». Le projet de 

recherche auquel je participe traite du risque épidémiologique de la borréliose de Lyme en forêt de 

Sénart. 

 La borréliose de Lyme est une infection transmise par une morsure de tique. C’est principalement en 

forêt que l’homme va être en contact avec le vecteur de la maladie. Les régions forestières de l’est et 

du centre de la France sont les territoires qui ont les plus fortes incidences (BEAU, 2008, p.20). La 

région Ile de France semble donc moins concernée par ce problème sanitaire, d’autant que c’est une 

des moins boisée de France1. Cependant la configuration du territoire francilien propose un cas 

d’étude original. Le mitage forestier et la forte périurbanisation multiplient les interfaces 

Hommes/Tiques. Le terrain retenu pour  cette étude est  la forêt de Sénart. 

L’usage social  de la forêt en Ile de France est un fait acquis (MARESCA, 2000, p.4). La proximité incite 

à consommer ces espaces « naturels » pour les sorties en famille, le jogging ou promener son chien. 

On recherche une forêt familière mais pas trop aménagée. La tendance à sous-estimer ou mécon-

naître les risques sanitaires qui existent dans ce type d’espace donnent lieu à des pratiques et des 

usages à risques. Dans le cas de la borréliose de Lyme on peut donc s’interroger sur le paramètre 

humain comme facteur de risque. A travers une approche géographique on s’intéresse au lien qui 

peut exister entre la structuration de l’espace et un risque. En quoi l’analyse du comportement et des 

pratiques forestières peuvent-ils nous renseigner sur les risques d’exposition à la maladie de Lyme ? 

L’objectif de ce travail est de pouvoir établir une cartographie de l’exposition au foyer épidémiolo-

gique risques en forêt de Sénart, ainsi qu’une méthodologie qui permet d’identifier les espaces où les 

comportements des usagers présentent le plus de risques. 

                                                             
1 MARESCA B., La fréquentation des forêts franciliennes en 1999, CREDOC, 2000, (p.4). 
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Ce rapport s’organise en trois parties. Dans la première, je présenterai le thème et le cadre du stage,  

suivi d’une courte présentation de la maladie de Lyme. Il sera ensuite question des objectifs et des 

méthodes utilisés pour cette étude. Les résultats obtenus feront l’objet d’une troisième partie.  
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b. Choix du stage 

Le stage est une étape importante de l’année de master professionnel, il permet de mettre en pra-

tique les enseignements fraichement acquis. Ayant déjà une expérience professionnelle en cartogra-

phie et en SIG, je recherchais un stage avec une forte composante en analyse spatiale et en traite-

ment de données. Allant dans ce sens, le stage proposé par la Maison des Sciences de l’Homme m’a 

plu par son originalité et  la diversité des missions. 

Ce stage s’inscrit dans le cadre d’un projet intitulé: Epidémiologie de la borréliose de Lyme en forêt de 

Sénart – analyse du comportement humain. Ce projet a pour objectif l’identification des facteurs 

d’exposition à la borréliose de Lyme. Il s’agit de déterminer en quoi la structuration de l’espace fores-

tier peut favoriser le contact entre les usagers et le vecteur de la maladie. A partir d’une enquête 

menée sur les trajets et les activités des promeneurs en forêt, on étudie en quoi les comportements 

peuvent avoir une incidence sur le risque sanitaire.  

c. Structure d’accueil 

La Maison des Sciences de l’Homme Paris Nord (abrégée en MSH Paris Nord) est une structure de 

promotion de la recherche en sciences humaines et sociales située à Saint-Denis. Elle fait partie d’un 

réseau national de 22 Maisons des Sciences de l’Homme. Le réseau national des MSH représente 

aujourd’hui un tiers des chercheurs universitaires et la moitié des chercheurs du CNRS en sciences 

humaines et sociales. Son objectif est de favoriser un travail collaboratif entre chercheurs par la mu-

tualisation des moyens et des outils. 

Les travaux de recherches soutenus par la MSH sont organisés en axes, eux-mêmes subdivisés en 

thèmes de recherche. Le projet dans lequel s’inscrit mon stage, appartient au thème « Espace, envi-

ronnement et Santé » de l’axe  « Santé et société ». Ce stage est encadré par Vincent Godard, profes-

seur au département de Géographie de l’Université Paris 8 et coordonnateur du thème « Espace, 

environnement et santé » à la MSH Paris Nord. 
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d. Moyens à disposition et outils utilisés 

Logiciels 

Les deux principaux logiciels utilisés durant ce stage sont un système d’information géographique 

(SIG) et un système de gestion de base de données (SGBD).  

Le SIG employé est ArcGis 9.3 (licence ArcEditor), édité par la société ESRI. Outre les fonctions de 

saisies et de cartographies, ce logiciel m’a permis la réalisation de géotraitements sur les données. 

J’ai pu réaliser des modèles pour automatiser des traitements géographiques  grâce au ModelBuil-

der. Cet outil permet de créer une succession de traitements complexes sur des couches géogra-

phiques. Les outils de gestion des règles de topologies et les entités de référencement linéaires 

m’ont également été d’une grande utilité pour les opérations d’intégration des données et l’analyse 

spatiale. 

Initialement, les données de l’enquête proviennent du logiciel EpiData. Les fonctionnalités de ce logi-

ciel ne répondant pas à nos besoins, j’ai eu recours au SGBD ACCESS 2007, édité par la société MI-

CROSOFT. Souple et puissant, ce logiciel nous permet de stocker les données qui sont recueillies 

pendant les enquêtes. Ces données peuvent être facilement transmises au SIG selon les besoins de 

l’étude. Afin d’automatiser le traitement des données et personnaliser le SGBD un développement 

en langage de programmation Visual Basic for Application (VBA) a été réalisé. 

Matériels 

5 caméscopes CANON FS306 sont utilisés pendant les enquêtes, pour compter les passages des pro-

meneurs en différents points de la forêt. Ils disposent d’une carte mémoire de 16 Go offrant une 

capacité d’enregistrement d’environ 8 heures. 

Enfin un bon vélo (un VTT de préférence) est nécessaire pour sillonner en long et en large les allées 

forestières. 
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II. Présentation du thème et du terrain 

a. La borréliose de Lyme 

Caractéristiques et symptômes 

La maladie de Lyme ou borréliose de Lyme est une zoonose transmise par la morsure d’une tique. 

Maladie répandue dans l’Hémisphère Nord (LINDGREN et al., 2006, p.6), c’est l’infection la plus fré-

quente que peuvent transmettre les tiques. C’est une maladie vectorielle au même titre que la mala-

ria ou la fièvre jaune. Son risque de transmission est proportionnel à la durée de contact. Il faut, au 

minimum 24 heures de contact pour que la bactérie soit transmise de la tique à l’homme (BEAU, 

2008, p.10). 

Un des premiers symptômes de cette maladie est l’apparition d’un érythème ressemblant à une cible 

à l’endroit de la morsure. D’autres symptômes comme un état grippal, de la fièvre ou des maux de 

tête peuvent apparaître2. Si la maladie n’est pas traitée elle peut entrainer, dans les mois, ou les an-

nées suivantes des manifestations neurologiques, articulaires ou dermatologiques. La distribution 

géographique des cas de borréliose de Lyme reste très attachée au nombre de tiques en présence 

sur un territoire et à la saisonnalité3. En Europe, Les incidences les plus fortes se situent en Autriche, 

en République Tchèque et en Allemagne (GRAY et al., 2009, p.2). Pour la France, l’incidence régionale 

est la plus forte en Alsace, en Lorraine et dans le Limousin (BEAU, 2008, p.20). 

Le vecteur 

La principale espèce vectrice de la borréliose de Lyme est Ixodes ricinus. Cette tique est présente en 

forêt où elle trouve des conditions adaptées pour son développement : une population importante 

de mammifères et un environnement humide (80 % d’humidité). Son activité est aussi conditionnée 

par des températures entre 4 et 25 °C. Passant l’essentiel de son temps au sol, elle repère ses hôtes 

(mammifères) par la chaleur, l’odeur, ou le gaz carbonique qu’ils dégagent. Son régime alimentaire 

évolue au cours de son développement. Les larves et nymphes vont se nourrir sur de petits rongeurs 

et sur certains oiseaux. Les tiques adultes recherchent prioritairement des grands mammifères. Les 

nymphes et les adultes peuvent accidentellement entrer en contact avec l’homme. 

                                                             
2 Maladies à tiques, http://www.maladies-a-tiques.com/Maladie-de-Lyme.htm (Consulté en Juin 2010). 

3
 INVS, Surveillance de la maladie de Lyme, Réseau Limousin,  

http://www.invs.sante.fr/surveillance/lyme/lyme.pdf (Consulté en Juin 2010). 

http://www.maladies-a-tiques.com/Maladie-de-Lyme.htm
http://www.invs.sante.fr/surveillance/lyme/lyme.pdf
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Figure 1. Cycle de la tique. Source: INVS4 

Diffusion de l’agent Pathogène  

Toutes les Tiques ne sont pas vectrices de la borréliose de Lyme. En France, le chiffre de 10% de 

tiques infectées est couramment admis5. Les facteurs qui influencent les risques infectieux sont liés 

aux modifications climatiques (GRAY et al., 2009) et à l’abondance du réservoir animalier. L’usage des 

forêts comme espaces récréatifs favorise l’exposition de l’Homme à ce risque sanitaire. 

L’augmentation  des températures au XXème siècle influe sur le cycle saisonnier des tiques. L’Institut 

National de Veille Sanitaire (INVS) estime6, au regard des cas de contamination, que c’est en avril et 

en mai que l’activité des tiques est la plus importante. Un deuxième pic est observé en septembre. 

L’arrêt de la chasse (en dehors des battues administratives), important régulateur dans les forêts 

                                                             
4
  INVS, Surveillance de la maladie de Lyme, Réseau Limousin,  

http://www.invs.sante.fr/surveillance/lyme/lyme.pdf (Consulté en Juin 2010). 

5 Société Royale Forestière de Belgique, http://www.srfb.be/DOSS/uploaded/98_maladie_Lyme.pdf (Consulté 
Mai 2010). 

6
 INVS, Surveillance de la maladie de Lyme, Réseau Limousin,  

http://www.invs.sante.fr/surveillance/lyme/lyme.pdf (Consulté en Juin 2010). 

http://www.invs.sante.fr/surveillance/lyme/lyme.pdf
http://www.srfb.be/DOSS/uploaded/98_maladie_Lyme.pdf
http://www.invs.sante.fr/surveillance/lyme/lyme.pdf
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périurbaines d’Ile de France peut favoriser la croissance du réservoir infectieux. Les petits mammi-

fères ont également tendance à croitre. L’absence de prédateur et l’introduction de nouvelles es-

pèces augmentent l’offre alimentaire des tiques. Enfin, le mitage des forêts périurbaines et la proxi-

mité des habitations favorisent la création d’interfaces Homme/Tiques.  

 

b. La forêt de Sénart 

Cette forêt domaniale d’environ 3000 hectares située au sud-est de Paris est à cheval sur les dépar-

tements de la Seine et Marne et de l’Essonne. Regroupant quatorze communes, c’est une des forêts 

franciliennes les plus fréquentées, avec environ 3 millions de visiteurs par an. Ses grandes allées bi-

tumées et ses nombreux parkings favorisent les loisirs comme le cyclisme, la course à pieds ou le 

roller. L’unicité forestière est rompue par la Nationale 6 qui isole la partie orientale. La forêt se com-

pose pour plus d’un tiers de Taillis sous futaies âgés, viennent ensuite des Jeunes peuplements et des 

Trouées qui représentent  respectivement 16 et 12 % de la forêt (voir figure 4). La nature du sol (cal-

caire et argile) combinée à l’absence de relief favorise la stagnation de l’eau et la persistance de 

nombreuses mares.  

En terme faunistique, les populations de sangliers et de chevreuils composent les grands mammi-

fères de la forêt de Sénart. Un recensement réalisé en 2000 par l’ONF estimait la population de san-

gliers (hôtes des tiques adultes) à environ 300 bêtes. Parmi les petits mammifères de la forêt de Sé-

nart (campagnols, souris et écureuils) une étude réalisée sur les tiques (VOURCH et al., 2007), men-

Figure 2. Schéma des interactions agissant sur l'incidence borélienne. 
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tionne un écureuil, le tamia de Sibérie comme un hôte important de la borréliose de Lyme. Cette 

espèce a été introduite accidentellement à partir des années 70 et a rapidement colonisé la forêt de 

Sénart. En 2005, sa population était estimée à 10 individus par hectare. A titre de comparaison, sur 

29 écureuils (tamia) on a dénombré 2130 tiques contre 274 tiques pour 63 souris. 

  



La maladie de Lyme en Forêt de Sénart – Analyse du comportement humain MSH PARIS NORD 

 

 12 

 

 

Figure 3. Cartographie des peuplements forestiers de Sénart. ONF.ND 

 

Figure 4. Répartition des types de peuplements forestiers de Sénart. ONF.ND 
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III. Objectifs et Méthodes 

a. Fréquentation forestière 

En 2009, dans le cadre d’une thèse de médecine générale, une série d’enquêtes sur les « piqûres de 

tiques et la maladie de Lyme » a été réalisée en forêt de Sénart. Cette enquête vise à identifier les 

comportements à risque. Elle vérifie aussi les connaissances des promeneurs sur la maladie et sa 

prévention. 

Cette enquête se compose d’une quarantaine de questions (Annexe 1) et d’une carte sur laquelle le 

promeneur reporte le trajet qu’il vient d’effectuer. Réalisée entre mai et septembre sur 5 parkings de 

la forêt, on dispose de 189 questionnaires et cartes qui serviront de base à cette étude. Il convient de 

préciser que la population mère de cet échantillon n’est pas connue. Les résultats ne pourront pas 

faire l’objet d’une généralisation. 

Présentation de l’échantillon 

On a réalisé pour chaque question de cette enquête le pourcentage des réponses, afin d’établir un 

profil de l’échantillon (malgré l’absence d’information sur la population mère). On sait que la réparti-

tion homme/femme est équilibrée et que 27 % des enquêtés sont âgés de plus de 60 ans, alors que 

les 18 - 29 ans ne représentent que 8 % de l’échantillon. 64 % des individus viennent en forêt pour se 

promener et ils sont 68 % à venir accompagnés de leurs familles. Pour avoir une vision d’ensemble de 

cet échantillon, nous avons recours à l’analyse factorielle. 

Le type de données (qualitatives) et leurs organisations (Tableau Observations/Variables) imposent 

d’utiliser une Analyse des Correspondances Multiples (ACM). Une ACM est particulièrement bien 

adaptée au traitement des enquêtes, puisque chaque question constitue une variable dont les moda-

lités sont les réponses proposées (ESCOFFIER et al., 2008).    
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Variable  F1 F2 

SEXE-FEMININ 0,005 0,092 
SEXE-MASCULIN 0,005 0,095 
AGE-18-29 ANS 0,291 0,002 
AGE-30-39 ANS 0,012 0,135 
AGE-40-49 ANS 0,030 0,000 
AGE-50-59 ANS 0,001 0,048 
AGE-60 ANS ET PLUS 0,102 0,021 
ENFANTS-NON 0,323 0,003 
ENFANTS-OUI 0,078 0,001 
ANIMAUX-NON 0,001 0,015 
ANIMAUX-OUI 0,001 0,018 
ACTIVITE-CUEILLETTE 0,002 0,003 
ACTIVITE-JOGGING 0,035 0,114 
ACTIVITE-PROMENADE 0,015 0,068 
ACTIVITE-VELO 0,004 0,015 
ACCOMPAGNEMENT-AMIS 0,064 0,000 
ACCOMPAGNEMENT-ASSOCIATION RAN-
DONNEE 

0,007 0,014 

ACCOMPAGNEMENT-FAMILLE 0,000 0,105 
ACCOMPAGNEMENT-FAMILLE ET AMIS 0,017 0,001 
ACCOMPAGNEMENT-SEUL 0,006 0,249 

Figure 5. Graphique des axes factoriels de l'ACM sur les individus de l'enquête 2009 et tableau des contributions 

  

SEXE-FEMININ

SEXE-MASCULIN

AGE-18-29 ANS

AGE-30-39 ANS

AGE-40-49 ANS

AGE-50-59 ANS
AGE-60 ANS ET PLUS

ENFANTS-NON

ENFANTS-OUI
ANIMAUX-NON

ANIMAUX-OUI

ACTIVITE-CUEILLETTE

ACTIVITE-JOGGING

ACTIVITE-PROMENADE

ACTIVITE-VELO

ACCOMPAGNEMENT-AMIS

ACCOMPAGNEMENT-
ASSOCIATION RANDONNEE

ACCOMPAGNEMENT-FAMILLE

ACCOMPAGNEMENT-FAMILLE 
ET AMIS

ACCOMPAGNEMENT-SEUL

-1

-0,5

0

0,5

1

1,5

2

-2,5 -2 -1,5 -1 -0,5 0 0,5 1 1,5 2 2,5

F2
 (

1
7

,5
0

 %
)

F1 (32,60 %)

Graphique symétrique des variables
(axes F1 et F2 : 50,10 %)



La maladie de Lyme en Forêt de Sénart – Analyse du comportement humain MSH PARIS NORD 

 

 15 

 

On a limité les variables pour ne conserver que celles liées à l’activité, l’accompagnement, le sexe, 

l’âge, les enfants et les animaux de compagnie. Les deux premiers axes factoriels contiennent 50 % 

de l’information des enquêtes. Les individus de 18 à 25 ans et n’ayant pas d’enfants contribuent for-

tement à l’axe 1, un axe de « la jeunesse ». L’axe 2 contient les individus qui viennent seuls en forêt, 

de 30 à 39 ans et amateurs de jogging, les sportifs actifs.  L’axe 3 qui n’est pas représenté sur le gra-

phique contient 9 % de l’information. Les cyclistes contribuent à la formation de cet axe. Cette ACM 

met également en évidence deux profils, celui des familles qui viennent en forêt pour une prome-

nade et un autre profil masculin de 50 à 59 ans et sportif. 
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Intégration des données 

La première étape consiste à représenter la distribution des promeneurs et la fréquentation des sen-

tiers de la forêt. On vectorise les trajets pour obtenir un réseau de type  « spaghetti ». Pour calculer 

le nombre exact de promeneurs ayant emprunté un sentier, tous les trajets doivent être superposés 

sur ce sentier. Afin d’homogénéiser les trajets vectorisés, on réalise un traitement topologique. 

Parallèlement à ce travail, on intègre les questionnaires dans une base de données. À partir d’un 

script réalisé en VBA, on compte les données par modalités sur chaque tronçon. Cette opération 

permettra, par exemple, de cartographier le nombre de joggeurs par tronçons. 

 

APPLICATION DE RÈGLE DE TOPOLOGIE 

Figure 6. Processus d'intégration des données 
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Figure 7. Cartographie de la fréquentation générale de la forêt de Sénart 

 

Figure 8. Cartographie de la fréquentation des joggeurs de la forêt de Sénart 
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b. Élaboration d’une carte d’exposition 

L’élaboration d’une cartographie des risques nécessite de sélectionner les variables qu’on estime 

significatives. Ces variables doivent nous apporter une information sur le risque d’être en contact 

avec une tique. Elles doivent renseigner sur un comportement ou des pratiques qui peuvent créer 

une situation d’interface Homme/Tique.  

Pour réaliser ce scoring, nous allons travailler au niveau des tronçons. On utilisera les questions qui 

renseignent sur l’activité, la tenue, la période et l’heure de fréquentation. Un individu qui a déjà été 

piqué par une tique peut s’interpréter comme un comportement à risque. Inversement, on peut 

supposer que le fait de connaître la maladie de Lyme incite à la prudence. Enfin, si l’individu possède 

un chien, il peut être amené à sortir des sentiers et se trouver au contact de tiques. Le choix des va-

riables reste discutable. L’objectif est de présenter une méthode qui pourra être améliorée par des 

recherches bibliographiques. 

On attribut ensuite un poids à chacune de ces variables. Ce poids représente le Facteur Risque qu’on 

lui accorde. Par exemple, le fait d’être en forêt dans une tenue découverte représente un Facteur 

Risque de 3 alors qu’une tenue couverte représente un Facteur Risque de -3. 

      
                                                    

              
 

Variables (16) Poids (27) 

Cueillette 5 
Jogging 2 
Promenade 3 
Roller 1 
Vélo 2 
Tenue couverte -3 
Tenue découverte 3 
Possède un chien 3 
Tendance à sortir des chemins 5 
Fréquente la forêt au Printemps 2 
Fréquente la forêt en été 2 
Fréquente la forêt dans l’après-midi 2 
Connaît la maladie de Lyme -1 
Ne connaît pas la maladie de Lyme 1 
Déjà piqué par une tique 1 
Jamais piqué par une tique -1 

Figure 9. Tableau des variables retenues pour le scoring 
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Figure 10. Interface Access pour la réalisation du scoring 

 

 

Figure 11. Cartographie des pratiques à risque en forêt de Sénart 
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c. Réalisation d’un nouveau questionnaire 

Le  travail d’enquête réalisé en 2009 était destiné à une étude médicale. Les questions sur la préven-

tion et les réactions face aux symptômes de la maladie ne sont pas d’un intérêt premier pour une 

analyse spatiale. Notre étude s’intéresse beaucoup plus aux informations sur les pratiques et la fré-

quentation. D’une manière générale, on s’intéresse aux données décrivant un comportement et des 

habitudes. 

Ces besoins ont motivé la rédaction d’un nouveau questionnaire. Cette nouvelle enquête reprend les 

grandes lignes de la précédente, en insistant sur les activités et l’accompagnement du répondant. La 

précédente enquête négligeait la composition du groupe qui accompagné le répondant. Ce nouveau 

questionnaire permet d’obtenir la structure exacte du groupe (nombre et âge).  

La rédaction du nouveau questionnaire est effectuée en collaboration avec des chercheurs canadiens 

de l’Université de Laval. Ces derniers travaillent sur la modélisation informatique des visites en forêts 

et veulent exploiter les données de notre questionnaire pour paramétrer leur modèle. 

L’apport supplémentaire de cette série d’enquêtes est la présence de points de comptage sur les cinq 

points d’enquêtes. Placés aux abords des parkings, ces points de comptage serviront à connaître la 

fréquentation du point d’enquête. L’objectif est d’identifier le sexe, la tranche d’âge, l’activité et 

l’équipement des usagers de la forêt. On pourra établir un profil de la fréquentation plus précis et 

savoir si notre échantillon est représentatif de la population mère. Au moins du point de vue des 

informations que l’on peut identifier sur la vidéo. 

Cette série d’enquêtes se déroulera au mois de mai et en juillet. Ces périodes correspondent aux pics 

de fréquentation de la forêt. 
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Figure 12. Exemple de cadrages réalisés pour le recensement des passages 

 

 

 

Figure 13. Interface de saisie Access des passages  
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IV. Résultats 

a. Mise en évidence d’un type paysager favori 

Les promeneurs choisissent-ils un sentier en fonction de l’environnement paysager ? Pour répondre 

à cette question sur les sensibilités paysagères, on dispose des données de fréquentation et de la 

carte des types de peuplements. Pour connaître les espaces les plus fréquentés, on effectue un 

comptage des occurrences par type de peuplement rencontré sur un trajet.  

Au total les promeneurs passent 1715 fois devant un peuplement de type Taillis sous futaie âgé, alors 

qu’ils ne passent que 107 fois devant une Futaie résineuse adulte. Ces résultats traduisent-ils une 

préférence en termes de paysage, ou sont-ils le reflet des types de peuplement dominants de la forêt 

de Sénart ? 

Le calcul du coefficient de corrélation traduit une très forte relation (0,99) entre la superficie des 

types de peuplement et le nombre de passages. On ne peut donc pas affirmer que les promeneurs 

choisissent un trajet selon un paysage. L’intensité qui existe entre le nombre de passages à proximité 

d’un type de peuplement et sa surface montre une forte dépendance entre ces deux variables. Un 

travail sur le périmètre est à envisager. 

PEUPLEMENTS SURFACE (Ha) SOMME DES PASSAGES 

FUTAIE FEUILLUE ADULTE 42 65 

FUTAIE RÉSINEUSE ADULTE 24 107 

JEUNE FUTAIE RESINEUSE 207 312 

JEUNE PEUPLEMENT 518 745 

MILIEU OUVERT 62 177 

PEUPLEMENT MIXTE FEUILLU-RESINEUX MALVENANT 13 11 

TAILLIS SIMPLE 271 413 

TAILLIS SOUS FUTAIE AGE 1159 1715 

TAILLIS SOUS FUTAIE D'AGE MOYEN 291 296 

TAILLIS SOUS FUTAIE JEUNE 133 86 

TROUEE 371 465 

VIEILLE FUTAIE FEUILLUE 43 165 

(nc) 32 42 

COEFFICIENT DE CORRELATION 

0,99 

Figure 14. Corrélation des surfaces et des passages pour les types de peuplements forestiers 
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b. Mise en évidence d’un type paysager associé à des pratiques à risques 

La fréquentation des promeneurs ne nous permet pas de mettre en évidence un type de paysage 

favori. Les peuplements de Taillis sous Futaie sont les plus fréquentés parce que les plus nombreux. 

La structuration de l’espace forestier n’influence pas la fréquentation, a-t-elle des effets sur  le com-

portement et les pratiques ? Il s’agit de tester l’existence d’une relation entre les pratiques à risque 

et un type de peuplement forestier. Pour cela, on observe les espaces à proximité des tronçons qui 

ont un score important ? On effectue pour chaque zone la moyenne des scores qui l’entourent, afin 

d’obtenir une cartographie des risques par zones plutôt que par tronçon.  

 

Figure 15. Cartographie des zones associées aux pratiques à risques 

On généralise ce principe à toute la forêt pour obtenir un score moyen par type de peuplement. Le 

résultat met en évidence les types de peuplement aux abords desquels sont en général observées 

des pratiques à risque. L’étude de la relation entre les scores obtenus et la superficie de ces types de 

peuplement indique que ces variables ne sont pas corrélées (coefficient de corrélation de -0,19). Les 

pratiques à risque ne sont pas en relation avec les espaces dominants. Elles semblent associées à des 

types de peuplements spécifiques. Les Futaies feuillues adultes et les vieilles futaies feuillues possè-

dent les scores les plus élevés (2,33 et 2,22) alors que leurs superficies ne représentent que 2% du 
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territoire de la forêt de Sénart. Ce résultat montre que certains types de peuplements, les vieilles 

futaies feuillues ou les Taillis simples attirent des individus exposés au risque borrélien.  

PEUPLEMENTS SURFACE (Ha) SCORE 

FUTAIE FEUILLUE ADULTE 42 2,33 

FUTAIE RÉSINEUSE ADULTE 24 0,79 

JEUNE FUTAIE RÉSINEUSE 207 1,40 

JEUNE PEUPLEMENT 518 1,23 

MILIEU OUVERT 62 1,16 

PEUPLEMENT MIXTE FEUILLU-RESINEUX MALVENANT 13 0,28 

TAILLIS SIMPLE 271 1,69 

TAILLIS SOUS FUTAIE AGEE 1159 1,07 

TAILLIS SOUS FUTAIE D'AGE MOYEN 291 0,74 

TAILLIS SOUS FUTAIE JEUNE 133 1,40 

TROUEE 371 1,00 

VIEILLE FUTAIE FEUILLUE 43 2,22 

(nc) 32 1,80 

COEFFICIENT DE CORRELATION 

-0,19 

Figure 16. Corrélation des surfaces et des scores pour les types de peuplements forestiers 

 

Figure 17. Cartographie des types de peuplements associés aux pratiques à risques 
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V. Conclusion et Discussion  

Sur l’étude 

Conclure sur le risque borrélien en forêt de Sénart serait prématuré compte tenu de l’avancement de 

notre travail. On peut cependant mettre en avant les éléments pour prolonger ce travail. 

Les données que nous avons à notre disposition ont permis de dresser un portrait de la fréquentation 

de cette forêt. L’apport d’une nouvelle série d’enquêtes devrait compléter cette connaissance et 

l’affiner. Les méthodes que nous avons utilisées mettent en relation les comportements à risques et 

certains types de peuplements. Ces résultats doivent être validés par des observations de terrain et 

des recherches bibliographiques. Les premiers résultats ont pointé les futaies comme espaces asso-

ciés aux pratiques à risque. La vérification de ce résultat sera confirmée par les nouvelles enquêtes.  

Pour améliorer ce travail, il faut aussi prendre en compte le facteur Tique. Sur ce point, il existe un 

problème pour l’accès aux données. Les enquêtes nous éclairent sur les pratiques forestières, mais 

elles ne renseignent que sur la partie anthropique du risque. En disposant des données de prélève-

ments de tiques réalisés en forêt de Sénart, on pourrait améliorer la cartographie des risques. La 

possibilité de croiser les données de l’enquête avec une les densités de population de tique serait 

pertinente pour l’étude du risque borrélien en forêt de Sénart. La rétention d’information à ce niveau  

nous limite sur ce point. Pour combler ce manque, on peut envisager d’utiliser des données cynégé-

tiques de la forêt de Sénart. Bien que difficile à manipuler (sangliers et chevreuils n’étant pas sta-

tiques) les tableaux de chasse peuvent nous renseigner sur la composition et la localisation du réser-

voir infectieux. Enfin, il faudra faire remonter le risque au niveau de l’individu pour identifier un ou 

plusieurs profils à risque. L’objectif serait de pouvoir caractériser cet individu socialement et géogra-

phiquement. 

Sur le stage 

La mise en œuvre des enseignements du master est pour moi un des points positifs de ce stage. À 

travers mes différents objectifs, je me suis perfectionné sur des outils et des méthodes. Les erreurs 

que j’ai pu commettre et leurs gestions ont aussi été profitables. Elles m’ont permis d’acquérir une 

expérience et des habitudes qui me seront utiles pour la suite de mon parcours professionnel. Con-

cernant la gestion de mon travail, l’autonomie qui m’a été laissée a développé mon sens de 

l’organisation et de la gestion du temps   
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Annexes 

Questionnaire de l’enquête 2009
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Questionnaire de l’enquête 2010
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